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1.B P B T I T C O U R N I B R DES D A M E S p a r a î t t o u s l e s CINQ j o u r s , a r e 

h u i t Gravurf 'S par m o i s , d o n t six r e p r é s e n t e n t d e s c o s t u m e s de f e m m e 
u n e «les cos tumes d ' h o m m e , une des c h a p e a u x , b o n n e t s et cui trurea . 

Î
p o u r trois m o i s ^ fr , 

p o u r s i« m o i s 1 8 
p o u r l ' a n n é e 3 6 

S o cent , d e p l u s ^ar t r imestre , p o u r l e s de 'partemens. 

I fr> III- p o u r l ' e t r a n g e r . 

O N S ^ A I T O N N S A P A R I S , 

A u B u r e a u d u P E T I T C O U N A I E R DES DA ÏTES , L ^ o u l e v a r i d e s I t a l i e n s , 

N » 3 L , près le P a s s a g e d e TOp^ra , o ù d o i v e n t ¿ i r e » ¿ r c a t S y / r u n c 
de port, les l e l l r e s , e n v o i s d ' a r g c n l ei d e m a n d e s d * a b o n a e m e n t . 

L e s a b o n n e m e n s d a t e n t d u t * ' ou d u i S d e c h a q u e m o i s . 
\%iS M* VV% VM îM V ^ W V«« V ^ V«« 

M O D E S . 

LA j e u n e m a r q u i s e d e L * ' * q u i , d e p u i s s o n a r r i v é e à P a -

r i s , n e c e s s e d e v i s i t e r t o u t c e q u e n o t r e c a p i t a l e o f f r e d e 

r e t T ) a r q u a l d c e t d ' a m u s a n t , a a p p o r t é , a v e c t o u t e s s e s g r â c e s 

é t r a n g è r e s , i m e t o u r n u r e e t u n g o û t p o u r l a t o i l e t t e q u i l a 

r e n d e n t b i e n d i g n e d * b a b i t e r a u m i l i e u d e s F r a n ç a i s e s ; a u s s i 

D e T a p e r ^ o i t - o n q u ' a v e c l e s p l u s j o l i s c o s t u m e s , l e s c h a p e a u x 
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les plus é l é g a n s , les étoiies les p l u s disl inguées. '̂OILS lui 
avons remarqué, entre autres, une jol ie capoto en rubans de 
gaze rose cousus c o s e m b l e , et ornée de nœuds des mêmes 

^ ^ y ' r u b a n s i elle était garnie tout autour d 'une rwcbe de blonde 

* brodée qui tenait l ieu de demi-voi le ; deux petites menton^ 
n ières , également garnies de r u c h e s , étaient attachées sous 
la capote et accompagnaient parfaitement la physionomie. 

— U n autre chapeau de soirée en pail le de riz était de la 
disposition la plus élégante ; sa passe , très-évAsée et s e n s i -
blement inclinée d'un c ô t é , était ornce eu dessous par des 
fleurs d'or (jui se mêlaient dans les c h e v e u x , tandis que le 
dessus du chapeau supportait cinq piunics blanches enirenié-
lées aussi de quelques branches d'or^ des bandes de p a i l l e , 
détachées et posées en sens i n v e r s e , entouraient la forme et 
étaient ornées d 'une rangée de boutons d 'or . Ce c h a p e a u , 
qu i n'avait ni brides ni r u b a n s , était d 'un effet charmant et 
porté , à ce qu ' i l nous a paru , avec une robe de gaze lisse 
bleue b r o d é c ^ i i soie plate . 

— P a r m i les robes que nous a%'ons remarquées à la jolie m a r -
quise de L*** , nous citerons une robe de foulards à dessins 
perses ; clic était garnie d'un haut volant liseré de différetites 
nuances ; Ic.s manches à trois sabots , séparés par des b r a c e * 
lets formés de six petits liserés de couleur trôs-rapprochcs ; 
l e corsage , en draperies croisées ..sur la poitrine et sur le dos. 

— U n e robe en luouisselinc des ïudes hrodcc au piumcl is ; 
la garniture se composaît d'nin Ircs-liaut volnnt orne d 'une 
guir lande de branches de fougère cc v o l o n l , posé en d r a -
p e r i e , semblait être relevé de dlstanoe en distance pur une 
g e r b e , composée de branches do fougère brodées .surle jupon 

^ et montant à la hauteur dos genoux. L e c o r s a g e , fuit à ia 
N l o h é , était enl icrcmcut couvort de broderies rcpj'c.scntant dos 
branches de fougère q u i , toulo.s réimicis sous la colnture au 
mil ieu de la ta i l l e , s 'ctondaicut on fortuant gerhc.s de cliaipio 
côté des épaules. Sur chaque subot do3 nianchos était un b o u -
quet de fougère . 

— U n e autre robe eu gros de Naples p o i n t , garnie d'inj 
volant plissé avcc beaucoup d ' a r t , et accom))agnc de larges 
manches en point d'Alciï^on et d 'uuc éehar))e du même p o i n t , 
nous a paru aussi une t r c s - c l c g a n l e toilette. 

— L e s dames espagnoles q u i , cet hiver, ont surpassé à Paris 
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tout ce q u ^ l e luxe de nos élégantes françaises pouvait ici-
venter, prodiguent maintenant en Espagne leur goût pour la 
toilette, en préparant à Tenvi les plus riches costumes, pour 
la réception du roi dans le^différéti)^ lieux où S. M. daigne 
s'arrêter. On leur expédie de Paris des robes dû toute beauté, 
des manteaux dans les étoffes les plus riches, des bérets et 
des turbans auxquels eUcs exigent la grâce, le nom et le prix 
des plus fortes maisons de modes de notre capitale. Nous avons 
va de ces turbans en lissus d'or et d'argent, ornés d'oiseau 
de paradis ; d'autres en riches étoffes de diverses couleurs 
mélangées ensemble dans la composition du turban, et ornés 
de plumes nuancées. Nous en* citerons particulièrement un en 
gaze d'argent, parsemé de bouquets nuancés de quatre ou 
cinq couleurs, en soie tissue dans la gaze. Cinq crosses nuan-
cées en couleurs assorties à celles de ces bouquets, ornaient 
ce turban, qui formait une des plus jolies coiffures qu'on puisse 
voir. 

— Nous avons vu un chapeau en paille de r iz , garni en 
rubans de gaze blanche brochée en soie de diverses couleurs j 
il était orné de fleurs de cinq ou six espèces différentes, et 
plusieurs noeuds de ruban étaient placés sur la passe. 

— On peut observer que cet été le rose et le vert se marient 
avcc beaucoup de succès. Plusieurs chapeaux de paille né-
gligés sont ornés de coqucâ de rubans mélangées do toutes 
couleurs. 

— Nous rectifions ici une erreur qui pourrait être préjudi-
ciable aux dûmes qui désireraient voir le beau chopeau de 
paille de M. Mallié et C". Celle maison n'est point, ainsi 
qu'on l'a imprimé dans noire dernier Numéro, rue Bourbon^ 
Villeneuve, ii® 21 , mais bien n® 24 , même rue. 

Tout ce qui se rapporte l'avantage des dents et de la 
bouchc, concernant un des points les plus importans de la 
beauté d<'S femmes, nous nous empressons de recommander 
aujourd'hui l'Eau de Miel anli- scorbutique, composée par 
Bourasset, parfumeur, rue Koyalc-S'-Martîn, n® 12. Cette 
eau, composée d'exti*actifs végétaux de la plus heureuse com-
binaison , offre tout ce qui peut conserver, embellir et fortifier 
los dent.s, indépendamment du parfum agréable et de la fraî-
cheur qu'elle procure à la bouchc. 
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V A n i l t T K v S . 

L A P R A I R I E . 

Je travcrsftlK, pour revenir dans mo patrio, une vallée par 
laquelle j'avais passe six semaines auparavant. Le même trou-
peau y paissait et ríen n'y paraissait changé. Je cherchai un 
jeune pûlre qui , li cette prcnnère cpocpie, n/avait donne, 
avec beaucoup d'intelligence, des rcnscigncmens sur les clie-
mins que j'avais ù parcourir dans ccs uionlugncs ; ¡I n'y était 
pas; une jeune fille paraissait le remplacer, je la queslioniiai 
sur mon jeune guide : » Mais, me répond it-elle en levant tris-
tement les y e u x , nous l'attendons encore. 

» Alexis se tenait liabitucLlcmcnt sous ce saule isolé ((ue 
vous apercevez là-bas sur le bord de la rivière ; à cette place, 
l'herbe est ciicore couchée et il y on a peu , mais il en pousse 
déjà de nouvelle, et bientôt là elle sera aussi touffue que datis 
le reste de la prairie, car Alexis n'y revient plus; c'est là 
que, chaque mntin, Margireritc lui apportait, dans un p a -
nier, le repas dî i jour qu'elle avait préparé elle-même; elle 
se reposait près de lui, sur uu hnnc de ^azon qu'il avait élevé y 
et, lorsq^i'elle retournait à la ferme, il la reconduisait jusqu'au 
chemin. 

M U y a un mois, Marguerite tomba dangereusement m a -
lade ; Alexis , tous les soirs, ramena le troupeau plus tôt que 
de couturae ; en entrant, il s'informait de Tétat de Margue-
rite, et quand II apprenait tout ce qu'elle avait souffert dans 
la journée, il levait tristement les yeux et se retirait sans nous 
parler ; d'autres fois pltis agile, il joignait ses mains et parais-
sait les serrer bien fort , car on entendait craquer ses doigts 
et sa respiration était gênée et bruyante. 

» Je fus chaînée d'aller, on place de Marguerite, lui p o r -
ter la collation ; je le trouvais presque toujours assis sur son 
banc, les bras croisés , les y e u x fixes, et l o r ^ i ' i l s'apcrce^ 
vait que j'étais près de lui , il paraissait surpris comme s'il ne 
m'avait pas entendue. 

n Marguerite mourut. En rcntraot, Alexis trouva tout le 
monde en pleurs ; il pâlît , cl lorsqu'il apprit que Marguerite 
n'était p lus , sa tète tomba sur sa poitrine, mais il ne pleura 
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poiiU, L e Icndcmojn, comme à l 'ordinaire , je me rendis h h 
prairie ; je trouvai Alexis debout sur le l>ord de la rivière , 
les mains jointes e l l a i r profondément occupé. J'arrivai j u s -
q u ' à lui sans qu'il me vit ; il parlait s e u l , je Tceouiai : « Mon 
» bonbcur a passé cotnmc cette e a u , disait-il ; comme elle il 
»• ne reviendra plus. » Il se tut. Je Tappelai à plusieurs r e -
prises sans pouvoir m'en faire ea leudre ; e n f i n , il tourna Icn— 
lement la tète ; je lui présentai le panier e l le posai près de 
lui. En cc moment le gazon pliait sous bu et on entendait 
tomber dans l 'eau un peu de terre qtiî se détachait d u bord : 
Prenez g a r d e , lui dis-je» la rivière est profonde en cet e n -
droit. — Je le s a i s , me répondit- i l , on n'en revient jamais. 

>1 L e soir, à l 'heure du souper, Alexis ne parut p o i n t , on 
l'attendit long-tems s dix heures sonnèrent , il n'était point 
de retour. On craignait quelque malheur pour lui ou le Uou— 
peau ; je pris une lanterne y et accompagnée de deux per— 
sonnes de la f e r m e , je me rendis â la prairie. Malgré l 'obscu-
rité d'une nuit froide et pluvieuse, nous aperçûmes le troupeau 
disperse. Nous appelâmes A l e x i s , l[ ne répondit point. Nous 
nous rendîmes au saule ou ¿I se tenait habituel lement, il n'y 
était pas ; le punier que je lui avais porté était reste où je l ' a -
vais mis. E n f m , à la lueur de notre lanterne, nous vîmes quel* 
que chose de blanc que le vent soulevait par intervalle ; c 'était 
le chapeau de paille d 'A lex is accroché aux broussailles. Des 
pied» étaient cmprcîats sur la terre h u m i d e , et leurs traces 
se perdaient à l 'endroit où j 'avais laisse Alex is le matin. » 

N . 

tfl 

M E L A N G E S . 

O P É R A . — O u prépare a c e théâtre U Comte Ory, vaudevil le 
de M . Scribe, qu'on arrange en opéra pour y adapter la m u -
sî(pie du Voyage à lieims, de Rossini. Quand donc le célèbre 
maestro nous donncra-t- i l du vraiment nouveau? 

THEATBE ANCLATS.— L e célèbre acteur Kean , si impatiem-
ment attendu à P a r i s , n'a pas produit sur l 'auditoire français 
la sensation h laquelle on devait s 'a t tendre , d'après sa haute 
renommée en Angleterre, T o u t ce que la capitale et ses envi-
rons possèdent d 'Angla is , élait accouru à ses débuts ; de nom-
breuses salves d'appi a udisscm ens ont salué son entrée on 
scène; raai.s ces applaudissemcus ont ete en diminuant j u s -

I 
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il 
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<p]*à lu fin <lc In représcntalloit » qui s*est Urmincc par un 
Jésappoînfemcnt general. 

Kcuu est pelît , SCS mouvemens sout éncrgitjMes, mais il 
manque <le nolïlesse ; ses yeux Irès-vifs et sa physionomie 
tri-s-molnlc expriment parfaitement les passions violentes ; 
mais sa v o i x , naturellement rauqtic el .sourde, ne le seconde 
pas dans ses mouvemens colériques { elle nu laisse souvent en-
tendre que des sons faibles qui ne pcnvcnt être saisis par le 
Français le pins initie à l'idiome anglais. 

THÊATAE-FRANÇAIS. — Le Marùige de Figaro et M^'« M a r s 

attirent totijours la foule. h/Ìsabe(h dc France n'a plus que 
peu de jours a v ivre , et meurt dims Tahandon le plus complet. 
On va jouer incessamment /es Tu et ies Toi. 

OptRA-CoMiQuE. — C e s i Umjoins Mazanic/ìo qui rappelle 
l 'cxislence dc cc théâtre. Lafcuillade q u i , ])cndacil son congé , 
avilit joué ce rôle avcc SUITES en Belgique , a mérité de la 
part du public de Paris , des applaudisscmcns qui confirment 
le jugement dc celui des Pays-Bas. 

ODEON. — Malgré le succès éclatant de Perkins ìVarheck 
Tad ministrai ion de ce ihéillre, qni veut nvoÌr plus d'une corde 
à son arc , va reprendre trcVs-inccssamnient les Deux Candi-
dais , de M . Onézime Leroy : Taulcur dc cet ouvrage y a 
ajouté, di(-oti » deux scènes. 

NOUVEAUTÉS. — Le comité de lecture vient de recevoir par 
acclamation une pièce en un acte , sur laquelle ¡1 y a lieu de 
beaucoup compter. Elle est intitulée: ¡ïenti IV en famille , 
et c'est Poller qui se cliargera du personnage dc Henri I V . 

CiRQLTE-OLYMPtQUE. — Après Blsson viendra le de 
Sarrugosse , mimotlrame qui oflrira un spectacle militaire des 
plus brillans el bruyaos. 

GAITÉ. — ApK 'S Guillaume Tell, on m o n t e r a a g r a n d s 

frais tm mélodrame inlitulé : la Peste de Marseille, 
AMBIGU^COMJQUE. — On aouonce comme très*procbnine 

Touvcrlure de la nouvelle salle. 
PORTE—SAINT—MARTIX. — Q u o i q u e VEcrit^ain public n 'a i t 

oblenu qu'un succès contesté, cependant tout Paris voudra 
voir ce dranie, que le jeu de Frédérick rend remarq^iable. Gel 
artiste a le premier compris que le public de nos jours ne se 
i-ontcnle plus d'un débit juste et d'un maintien méthodique; 
c'est moins ce que dit un acteur, qu'il est cuneux d'cnlcndre^ 
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<[\ic de pcnc lrer ce qui jse pjisic Jftns Ic cocur <iu personnage 
qu' i l rcprcscnle . L e rôle de Vii^inius , rempli par M a c r e a d t , 
nous a appris toul ce qu 'uu j e u muet peut avoir d 'expressif et 
d 'é loquent. 

— L e Diorama marche de m e n eille en mervei l le . Un n o u -
veau tableau vient t\'y être exposé . I l représente le m a î l r c -
nulel de la cathédrale de Reims. On ne peut rien îniagîner de 
plus parfait. Dans quelques a i m é e s , nous devrons à M M . B o u -
ton et Dagiierre l:i coimaissaiico parfaite de tous les grands 
monumens de l 'Europe . I-« vallée de Thiers est toujours e x -
posée el figure dîgncfnciU à eôté du nouveau tableau. 

— L ' u u l c i i r ( l e s I^fé/noi'n'S (Vunc Contemporaine, l a J e a n n e 

d ' A r c de notre é p o q u e , q u o i q u e , d'après ses a v c n x , elle s6it 
loin d'avoir tous les mérites de la l ibératrice d 'Or léans , la ce— 
lèbre M"̂ ® Saiut-Eltne enfin s'est laissée croquer par M . G r é -
vedon. El le ne reccmnait pour bonnes et valables que les litho-
graphies avecyiif* simiic do sou écriture et coutresignccs. On 
pourra s'en procurer au domicile de l 'or ig inale , rue du P l a t -
d ' É t a i n , n® , jusqu'au i * ' juin prochain , époque de son 
départ pour r f i g y p t e . L e prix de chaque exemplaire est de 
dix francs. 

— Un journal anglais annonce qu'on a exposé ces jours 
derniers , an marché de Coveiit ( i a r d e u , ù L o n d r e s , des p e -
tits pois dont on demandait le modeste prix de trois guinées 
(^5 f rancs) le l itron. 

— Lorsque les maisons de jeu sont tolérées Ix Paris , on as-
siège en boime forme en Angleterre celles que Taviditd de 
certaîcis particuliers tient ouvertes clandestinement. Les agens 
de police de Dublin s'étant glissés très-hahilcment dans uiie 
de ces maisons située dans Dame Street à Dublin , ils j t rou-
vèrent une grande c o m p a g n i e , dont la plupart des membres 
s 'enfuirent par la fenêtre d'oii Ils grimpèrent comme des cliuts 
sur l e toit d 'une maison par laquelle ils s 'échappèrent. Néan-
moins les agens de police firent la capture de deux gent lemen, 
dont l 'un était barbier et l 'autre parfumeur. U n troisième 
voulut jouer le rôle de ramoneur en grimpant dans la c h e m i -
née ; mais un des agens de police le tira par le pied et le fit 
tomber dans l 'atre ; il était nocr comme un charbonnier. 
Toutes ces personnes furent conduites devant le magistrat , 
4't comme les preuves étaient couvauicantes et <pron avait 

( • 
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troQTe les J c z sur la t a b l e , ils subirent la sentence c o n f o r * 

m é m e n t à la l o i , et le maître d e ces malsons fut c o n d a m n é 

à u n e a m e n d e d e l o l î v . s t . , environ 2 5 o f r . , e l obl igé d e 

f o u r n i r u n e caution d e 5 o o l i v . st. 

— L e bois d e B o u l o g n e est c u r i e u x le m a t i n . O n y Irouve 

l e secret de plus d ' u n e anecdote d e salon. V o u s décou^Tezau 

fond d ' u n e c a l è c h e , ou sous l e voi le d e l ' a m a z o n e , p l u s d ' u n e 

f e m m e q u i , u n e heure a p r è s , a T a î r d 'etre à sa toilette et d e 

n ' a v o i r pas qui l le son l>oudoir. B o n n e r e v u e p o u r l'obser^'a— 

t e u r ; révélat ion fâcheuse p o u r p l u s d 'un j a l o u x . 

— P a r i s c o m m e n c e ù s e d é p e u p l e r . L a c o u r va se rendre à 

S * - C l o u d . L a session des chambres rel ient seule quelques 

g r a n d s se igneurs à Paris. A que lque chose la pol i t ique est 

b o n n e . 

— U n f iacre , qui voulait entrer en concurrence avcc les om-
ntùusy a v a i t é c r i t s u r s a v o i l u r e : fiacrièus à (quatre sous. O ù 

l e néologisme va- t - i l se n i c h e r ? 

— U n journal a d c m i v r e m c n t annoncé la fin d u m o n d e p o u r 

i 8 3 2 . Quelques personnes ef frayées font déjà l eurs prépa— 

ratifs . U n e modiste voulait sur-le-champ inventer un costume 

de la fin du monde. L a m o d e est de lous les t e m s , el ne doit 

pér i r q u ' a v e c noire e s p è c e . 

; i 
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